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Prologue pour le digital 

ou la réalisation d'un pavillon 
pour l'extrême-grave 

Công-Thé Hiep 

Le œnforcemem de l'extréme grave s'est révélé de plus en plus utile pour nombre d 'enceintes 
acoustiques actuelles. Mals pour les cellules Orthoplrase qui sont de la familfe des isodynami­
ques, ce problème a rol4.iou1'$ été d'acuité. En effet, leur nature même exige qu'elles soient mon­
tks dans des baffles plans pour que leur qualité de transparence, en particulier dans le médium, 
puisse s'apprecier pleinement. L 'ennui est qu'une relie charge acoustique (par les baffles plans) 
tst fa plus mauvaise solution qui soit pour les très basses fréquences. Cela explique sans doute 
dans une grande mesure l'éclipse de ce type de transducteur. 

Le projet de construire un pavillon exponentiel replié, w,ique destiné ô épauler les Orthopha.se 
dans l'extréme-gl'tl\le remonte donc d bien des années déjà, mais sa réalisation, qui demande 
beaucoup de colculsfastldieux, n'a pu ltre menée d son temre que grllce d cette véritable rnerve.ille 
qu'est le calculateur de poche. 

Entre temps, l'annonce de l'uJi/isallon, dans un proche avenir, du système de codage digital 
dans l'enregistrement er la gravure de disques entre autre, a encore h8ré celte réalisation. Bien 
peu nombreuses en effet, sont les enceintes capables de fonctionner dans les normes Jraurt:­
fidélité, avec des puissances cent fois supérieures à c-e qu'elles sont. Il faudra bien pourtant 
qu'elles le fassent un Jour, lOT$QUe la digitalisation nous aura apporté un gain d'au moins 20 dB 
m dynamique. C'est pourquoi nous nous proposons, avec le pavillon exponenilel, de poser la 
base d'un système de reproduction sonore pour lequel no11S voulons un rendement aussi élevé que 
possible. Certes, lorsque la digitalisation sera effective, nous serons conduit~ remplacer les 
Orlhophase par d'autres systèmes médium-aigu ayant un rendement plus compatible avec celui 
du pavillon. Mols parons au plus pressé I 
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1 - Etudes théoriques 

Plus une 511rface émissive est 
importante, plus grave est le son 
émls ; cela nous le savons 
d'expériences. Mals la proposi­
tion inverse est tout aussi vraie, à 
savoit que plus la fr~ucnce du 
son à reproduite est basse, plus 
g.-.ndc dol! être la $Urface qui 
l'émet. Plus pr~isément, on 
d6montre que la circonférence de 
la membrane émlssive (si elle est 
ronde) doit !tre nrpérleure à la 
longueur d'onde du son à émet• 
1re, pour que celui-ci soit 
.-.yonné correctement. La peii• 
1esse de la membrane d'un haut­
parleur lui interdit donc de 
rayonner convenablement les 
som grav~ Le pavillon inter• 
vient alors comme un transfor• 
ma1cur acoustique en 511bstltuant 
à la mcmb.-.oe, la surface émls­
slve de sa bouche dont on peut 
fixer 1a valeur en foneùon des 
fr~ucnccs à r~roduite. 

Pour un son de 60 Hz, dont la 
lon,gueur d'onde est de : 

A = 144 #- S,7 m 
60 

Il faudrall une surface de bouche 
d'environ 

s =L# 2,60 m• 
4n 

2,6010', voilà une valeur abso­
lument Inhabituelle, mfme dans 
la production outre-aùantiquc, 
pounant friande de gjganùsme. 
U parait qu'une telle 511rfacc 
n'est pas indispensable pour 
reprodufrc l'extr!me-gravc : 
qu'en utilisant les murs et le pla­
fond de la pièce pour prolonger 
l'amorce d'un pavillon, on peut 
m~c obtcnit du 30 Hz. Pcut­
~tre cst-<:e vrai el c'est tant 
mieux, car s'il prolonge une 
amorce de pavlllon, tels que 
nous les connaissons, murs et 
plafonds prolongeront tout aussi 
bien un pavillon entier l 

C'est celle (réq·uence de 60 Hz 
que nous rutons comme limiie 

lnfédcure de la bande passante 
du pavillon. Elfe peur paraitre 
relativement élevée, mais puis­
que compromis il y a, prenons en 
un qui soit réaliste. Et puis, nous 
estimons qu'un 60 Hz propre­
ment reproduit est bien surftsant 
pour remuer les tdpes les plus 
endurcies. et laissons aux è.lcc-
1roniqucs blasées leurs 511rcnch~­
rcs à S, voire à O Hz. 

Soit donc un pavillon de scc­
tton S, définie par la relation : 
S = S,e"" 
oil m, est une constante à déter• 
miner suivant les caractéristique, 
du pavillon, s,, la surface de sa 
gorge et x la distance de la sec­
tion S à la gorge S,. 

Avec ceuc expression de S, 
l'équaùon dlITérenlicUe de pro­
p8Jlltion du son dans le pavillon 
s'écrit : 

d'p. c•m dp - C' d'p = 0 
dt' dx dx' 

où p (x, 1) est la pression sonore 
supposée bomogtne sur toute la 
section S au point x et C est la 
vitesse du son prise égale à 
344 m/$ dans tome la suite. La 
variable représente le temps. En 
régime permanent, une solution 
à cette équation est : 

p(x,t) = pe ·Te · 1• Vw7e ..,, 

oil lt ac ln =.!!!. 
,l C 

SI Qo est la densité de l'air, la 
vitesse volumique U de l'air est : 

U = _L J!.2..- _L X ••• 
lweo d.x iweo 

[ ~ + iVlê'4 -m• ] p (x.1) 
2 2 

On en déduit l'impédance acou.s­
tique en un point x du pavillon: 

p 
Z.=-= 

u S (m-tiY4k'-m') 

QoC 
=--

s 
[V 1 • ..!!!'._ + 1 ~ ] 

4k' 2k 

Pour m:;;;i,.2k, la quantité sow 
radical : 

l • m' 
4k' 

est négative et l'impédance z, 
devient purement imaginaire : le 
pavillon cesse de transmenre 
efficacement l'énergie acoustl• 
que. C'est là un résultat bien 
connu, en particulier en élccirl· 
cité. La valeur limite m = 2k 
= 4,r/l s'obtient pour la frè• 
quencc fc - mc/ 4n, appelée 
pour cette raison fréquence de 
coupure. 

Remarquons que le module de 
l'impédance Za est inversement 
proportionnel à la section S, 
L'adaptation d'impédance pour 
un bon reodemcnl est alors pos­
sible d'une part, avec le haut• 
parleur grlœ à la valeur de S1, et 
d'autre part avec l'air ambiant 
en donnant A la bouche une sur­
face suffisamment gn1nde. Vu 
sous cet angle, le pavillon appa• 
rait co.mme un trans!onnateur 
d'lmpédanec. 

Dans l!l figure 1, sont repre­
scntées la résistance et la rbt> 
tance de z. en ronc:tlon de r✓r,. 
La bande passante du paviUoD 
correspond aux fr~uences pow 
lesquelles la résistance de Z. 
n'est pas nulle. De plus, afin qn1 
60 Hz ait une ampllwdc suffi. 
sante, nous fixons r. à SO Hz. 

Ces résultats ne sont ecpen• 
dam valables que pour un pav(I. 
Ion idéal, de longueur infinie. 
Que se passe+il lorsque sa loo­
gucur est finie ? D'aprés IC5 1n-, 
vaux d'oison nous présemons les 
graphes de la résistance et de la 
réaciance de Z, pour une surraa 
de bouche d'environ 2,30 m• sw 
la m!mc figure 1. Nous consta• 
tons que le pavillon se compon\ 
déjà comme un pavillon inf:lll~ 
les deux bosses de résonant'I 
entre so Cl 100 H.i étant bien,_ 
amonlcs. 2,30 m' sera la surrat'I 
de bouche retenue. 
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Fi11 - Graph• d• la rlristanœ (A) li d• la tiactanc:r (8) à la 11orr• du pav/Jlon 

fir 1 • Lu rtlarlon de la pression rn /onction dJI •olume n ·,,ant pas linlaire, 
lit distonion dallS un tuyav dont la Met/on ut conrtantJ! aolt tris rapid•m•nt 
tlWC lt nivmu. 

Dlatorslons non Untalra 

Nous savons que la pression 
de l'air p cxprlm« en bars et son 
volume V sp«lfique cxprim~ 01t 

m'/lcg son1 li~ par la relation : 
(1) py,,. = 1,26.10-. 

Le sraphe (y)de la relation (1) 
n'ttaru pas une droite, il K pro­
dui1 une distorsion que la figure 
2 Cai1 comprendre clliiremenl. 
Dans un tuyau donl la section est 
constante, la distorsion croit trts 
vite. Dans un pavillon cxponen­
llcl, heureuscmen1, la section 
ausmcntant à mesure que le son 
s'tloilJle de la sorge, son ampli­
tude fondamentale dkrofl. de 
sorte que la distorsion de la 2• 
harmonique ne croit pas lintaire­
mcm avec la distance. 

D'après le graphique de la figure 
3, nous voyons d'une part que la 
dis1orsion diminue favorable­
ment avec la {r~uenoc. O'au1re 
pan, que m!mc à 200 Hz et pour 
un niveau acoustique très 8evé 
de 110 d13 (PWL rel0 -ll W), cor­
respondant à une pression de 
310-1 W/ am' avec S1 = lS2 cm•­
Je. taux de distorsion de la 2• har­
monique est encore inférieur à 
0, 1 'io . Il faudrait atteindre le 
seuil de la douleur (140 dB) pour 
que oc dernier approche de 1 0/o . 

On peut donc négliger les dis-
1orsions ducs à la na1ure du 
pavillon elle-mime. Res1en1 
alors des distorsions de deux sor­
tes. D'abord les vibrations des 
parois du pavillon lntroduiscni 
une « coloration » d'autant plus 
importante q ue les dimensions 
des panneaux son1 grandes. Il est 
essentiel de les réduire. Nous y 
parviendrons grlœ auic doubles 
parois remplies de sable, dont la 
couche sera d'une épaisseur de 
1 cm. Cependant, au cas où le 
pavillon doil fonc1ionner à fone 
puissance dans une grande salle, 
il y a lieu de porter cette q,als­
seur à 2 cm ou plus. 

En dernier lieu, il s'agit des 
dis1orsions cng.endrêes par le 
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Flf 1 - Cas d'un pavlllon ~Mn titi. u disu,nlon dkrolt av« lil/rtq11tnœ. 

hau1-pa.rlcur hti-même. Nous 
alloll$ voi.r que grllcc au pavillon, 
dies scron1 trl:s minimisées. A 
n'en pas dou1er, nous tenons là 
Je meilleur atout du pavillon . En 
effet, à un niveau de puissance 
élecrrique donné, un haut• 
parleur distord d'autant moins 
qu'il est bien «chargl», c'est-à­
dlre que sa membrane ne vibre 
pas «à vide>►, dan,s l'affolement 
gm&al, tout comme dans un 
moteur. Et la charge acoustique 
se mesure au rayonne.ment de 
l'mcrgle sonore. Nous verrons 
que dans notre ca.s, et à cc point 
ck vue, nous pourrons compter 
sur un rendemcm1 CllC<ptionocl , 
dépassant les 28 0/o. Comme 
pour un niveau sonore donné, 
rendement élevé ngnlnê puis­
sance flcctriquc rtdultc donc dis­
torsions encore moindres ... (rm 
du raisonnement 1) 

Ainsi, rendement et qualité 
vont de pair. La chose est suffi• 
samment rare pour !ttc soull­
llJlœ. 

Le haut-parleur se trouve donc 
placé, grAcc au pavillon, dans 
des conditions trl:s favorables 
pour délivrer ses waus acousti-

ques. U oc faudrait pas chercher 
ailleurs, nous scmble-t,il, la rai­
son des araves cotoonewt et des 
sous-graves asthmatiques, si cc 
n'est fant0madques de certaines 
cncdoJes 11ourvues n6anmoins 
de bons boomers. 

Coudes 

Avant de passer aux calculs de 

11111-+-+-1---i--+-+--t 

! ta·L-L-L-1--Jl-1-<~u.I 
-!I 
1 •1-1-~H..Y..A-i 
1 .~~ ...... w;.A--+-1 -- .. ,,,., 

F/1 4 - Allbr11alion po11r da:x typa 
1h coudes tn fonction dt la /~ 
qurncr.. 

rcndcmeni, examio<'lru d'abord 
un autre 115J)Cct du même pro­
blème, œlu.i qu.i, précistmcn1 ris­
querait d'en fausser le plus l'esti­
mation. 

Dans l·'hypothùc d'une · sur• 
face de bouche de 2,30 m', d'une 
surface de 1or11c de 352 cm' cl 
d'une fréquence de coupure r, 
égale à SO fü d'où : 

m _ 4nfc # 1.826$ 
344 

la longueùr du pavillon es1 don­
née par : 

tml = 23000 
352 

1 Q _l lo&c l3000 # 2,29 m 
m 352 

Avec une t.clle longueur, il est 
quas!menl Indispensable de 
replier le pavillon (d'oil les cou­
des) pour pouvoir le loger dans 
une piccc ordinaire, à moins de 
le situer sous le toit d'une maison 
de façon qu'il débouche dans 11 
salle de séjour par le plafond ; œ 
qui serah Idéal car rien o'cmi» 
chcral1 alors de donner une sur­
face de bouche de 10 m' corrcs­
pondanl à la fréquence de cou• 
pure de 30 Hz 1 

Peu de rcnscignemcn1s som 
disponibles sur l' effet des coudt:1 
sur le rendm1cnt. Les construc­
teurs feraient-Us des rccherchd 
dans cc domaine qu'ils en garde­
raient les résultats secrets. Nous 
devons nous contenter d 'CJCtra­
polcr ceux utilisés dans le bltl• 
ment pour la vcnûlaûon. La 
courbe de la figure 4 montre 
l'anénuatlon du bruit par un 
coude d'un tuyau de section rcc, 
tangulaire (20 x 30 cm environ) 
en fonction de la fréquence dg 
bruit. On voit qu'il y a lieu d'évi­
ter que la largeur du coude 
n'cxccdc la demi-longueur 
d'onde, valeur à partir de 
laqucllc l'auénuatlon devient 
excessive. Nous nous cfforccroru 
de réduire I.e nombre de coudes 
et de les placer aussi prés de la 
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Jorge que possible. Pour fixer les 
idm, avec deWI coudes de lar-
1eur inférieure à 25 cm. la perte 
de rcndemeni se situerai, cnlt'C 2 
el 3 dB pour les frlquml!CS dont 
la IOftiUtur d'onde est su~rieure 
i 0,2.S ll 4 = J m (f 4' 340 Hl) . 

Rmdt111tnl 

Abordons maintenant l'upea 
1pectaaulaire du pavillon, son 
rtndemcnt. 

Si e cSt ID puissance élecuique 
muimalc disponible et si P est la 
pull.lance acoustique rC\)ue par le 
pa•illon, le rendement r s'écrit : 

r • 100 X: 
E s'exprime simplement par ln 
formule : 

v• E=-
R•it 4 

où R, en ln résistance du luwt­
parlcur et V la.tension à ses bor­
na. 

Les choses se compliquent 
lo11qu'oo veut évaluer la puls­
sanœ acoustique p. L'expliciter 
tqulvaudrait à exposer une 

LI p,tv///on ,n oou17 de oorrstrucllon. 

grande partie de la théorie de 
l'acoustique. Contentons-nous 
de la formulesuivRnle qui résulte 
déjà d'une prcrniérc approxima­
lion: 

où BI est le facteUT de foroe du 
I\Jlu1-parleur et S.. la surface utile 
de sa membrane. Le Tltlldcmcnt r 
devient : 

100 8 1 I' R,. S, 
r .- ----------

eoes.,• [ Rh+~( R.+a• 1•) ]' 
s.. ~s. 

Si, de plus, nous posons : 

i; Da, alors 

100 8 ' 1•~ a 
r =-----------

Q.CS,, [ R, + a (R. + 81 l' )] ' 
le.CS. 

devient une fonction de la varia­
ble a. De 1A à optimiser le rende­
ment r en fonction de a, U n'y a 
que le temps d'une difrércntla­
tion de r pnr rapport à a ; U vlènt : 

R, a.,.- ___ _ 
R. + 8 ' I' 

2QoC S. 

Prenons un haut-paTlcur de 
31 cm aux caractéri11iques 
suivantes : 

BI = 24,87 w•lm' : 
Se =- ..al,92.cm* • 0.04CIC9l m• : 
R> • 6,80 

li s'agit du Siare SPCf. 

On ob1.ient d'abord : 
a.., = 0.291' 

d'où : S. = S.. x A.., • 134,37an' 
c1 ; r..,. -. "•421Jo. 

Cc rendement opllmal est 
nueinl avec une surracc de gorge 
de 134,37 cm•, $OÏL une longueur 
de pavillon de 2,81 m. Nous 
avons vu que cetlc dcmib-e est 
ramenée à 2,29, soll une valeur 
de S. de 3S2 cm'. Un calcul 
rapide montrt: que le rendement 
tomberait alors à 28,33 'lt. Dans 
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la mesure où. le problème de 
puissance acoustique ne se pose 
plU, nous acceptons volontiers 
cette perle pour raccourcir le 
pavillon. De toutes façons, rien 
n 'emp&he de remplacer par la 
suite un 31 cm par un 36 cm ou 
m!me un 38 cm au11 caractmsti­
qucs telles que le rendement 
dépasse les -40"7t . 

En dêfinitlve, si l'on admet la 
pr&ence de deux coudes prb de 
la gorge et compte tenu des 
vibrations r~ldudlcs qui absor­
benl de I 'êneraie et des approxi­
mations théoriques, nous pou­
vons estimer le rendement rêcl l 
10 ~• environ. Ce taux reste 
encore remarquable comme 
l'exemple suivant nous l'illusm:. 

Prenons l'enceinte Altcc 
modèle 19, considêrêc comme 
l'une des plus puissantes, si ce 
n'est la plus puissante, sur le 
marcM : un 38 cm, charsé par 
un système bass-re!lex. Dans un 
banc d 'euai récent (Rds n • 303), 
nous avons relevé une sensibilité 
de 90 dB l 1 m, à 500 Hz pour 
2,2 V aux bornes, soit une puis­
sance èlectrique de 0,12 W pour 
une Impédance delle de i5 2. 
A 0,086 m, cette sensibilité 
s'élèverait à : 

_ !_ # 2' ... 
0,086 

90 + (6 x 3,54) "" 111,2 dB 
Or, nous savons qu'à cette dis­

tance de O ,086 m, le niveau de 
puissance acoustique se déduit 
du niveau de pression acoustique 
en retranchant il ce dernier 
0,5 dB, soit ; 

111,2 -0,5 = ll0,7d8 

ou encore: 
1,175.1~• W acoustique 

Le rendement à 500 Hz du 
m~le I 9 est don.c : 

r = 100 X 1,175 lt 1~2 # 3,6'i\i 
0,3226 

O'aprb la courbe ac réponse, 
on peut estimer que c'est aussi le 
rendement global daru la bande 
50 - 200 Hz. 

F11 .S • Fomtt d'un coude à 90° obrtnu par wt 1raço1t pas d po,.. 

En réalitê, pour obtenir ce ren• 
demcnt de 10 'lo, un dernier obs• 
tacle reste à surmonter : faire en 
sorte que toute l'ênergic rayon­
née pa1 la face arrière de la 
membrane du haut-parleUT passe 
dans la gorge du pavillon. Telle 
est la signification de la formule 
(2) donnant le rendement. Pour 
y parvenir, - nous nous servons 
d'une enceinte close pour char­
ger la face arrière du haut­
parleur. Dans la bande, S0-200 Hz. 
un volume infêrieUT à ISO 1 
garantit que l'impédance acous­
tique de l'enceinte close est 
quasi-imaginaire, et ceue der­
nière agit comme un ressort et 
renvoie toute l'énergie qu'elle 
reçoit dans la gorge. du pavillon. 

n • ConceplJon du. pavillon 
De la partie tMorlque, nous 

avons retenu, pour notre pavil­
lon, les caractêristlqucs suivan­
tes : 
- Surface de gorge 3S2 cm' 

- Surface de bouche 2,30 m• 
- Fr~uence de coupure 50 Hz, 

d'où. une longueur du pavillon 
de 2,29 m. 

Pour qu'il soit transpo.rtable, 
un objet d'un tel encombrement 
doit se composer d'èlêrncnts 
sépa.rables dont les dimensions 
elles-m!mes sont condiûonnêcs 
par la largeur des ouvertures tel­
les que porte d' ascenseur, eu: ... 
Dam oorre cas, il apparait suffi• 
sant que chaque èlêrncnt pré­
sente une dimension inférieure à 
67 cm. Disons tout de suite, 
qu'un seul 6êmcm sur cinq 
composant le pavillon n'a pu 
satis faire à cette condition. 
Sncore s'agit-il du plus léger et 
du moins encombrant, ce qui lui 
a permis de rejoindre les quaire 
autres par l'escalier trb fa.cile­
menL 

Dans la salle (de séjour), nous 
plaçons la bouche du pavillon 
sous le plafond, de façon à mini­
miser au mieux son encombre• 
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mcn1. Pr6ci.som que l'espace 
tnlre le plafond et le bord de ta 
paroi frontale est ,upérleur de 
1 m' à la surface de bou.che du 
pavillon afin de peanertrc à ce 
dmiler ~ rayonner correcte­
ment 1 'blerg!e sonore. 

I.& position du pavillon C51 
donc pratiquement verticale ; Il 
Cil alors naJurel de faire appel à 
la pesanteur pour l'assemblage 
des él!mems ; l'étanchéné des 
joints est assurée par des bourre­
lelS de mousse. La fixation de 
l'enctlntc close sur la pav!Uon 
nkasite 16vis. 

Res1e à donner au pavillon une 
forme plaisante ; ceci dans les 
limhes tracées par la fonction 
exponentielle, cela va de soi. 
Pour cela, nou.s pouvons jouer 
wr le rappon enlie les deux 
dimensions d'une section. 
L'cxpêrience a montré que les 
possibilités de formes sont suffi­
samment nombreuses pour que 
chacun puisse e11e relativemenl 
S11lisfail. 

A litre documemaire, on trou• 
vera dam les figures 6, 7, 8 el 9, 
les co1es auxquelles nous nous 
sommes arrftés apr~ quelques 
séries de cakuls. Pour ces cal­
culs, 0 est absolument indispen­
sable de connaitre la lonsucur 
équivalenle des deux coudes. 
Now avons pris pour longueur 
l,qu.ivalen1e, ta longueur de l'axe 
~ian du coude. Pour obtenir 
ccue valeut, un lnlÇllge «pas à 
pas» d'un coude (figure S) a 
donné la solution. Ainsi le pre• 
micr coude vaw 15,8 cm el le 2•. 
23, 1 on. A titre de curiosité, 
nous avons obtenu auparavan1 
16cm el :23 èm reSPectivement en 
mesurant avec une ficelle des 
coudes 11acés au jugé. 

Pour faciliter une construction 
assez complexe, la paroi laté:rale 
puche est conslimment perpcn,­
dieulalre à la paroi verticale du 
rond. Seule le paroi latérale 
droite est une surface courbe ; 
die permet au pavillon d •e1.re 
rldlemc:nf exponentiel . 

F/1 6 • s«tlon du pavU/on "''"°"' AB 

Les différentes inclinaisons 
des portions de paTois planes 
provoquenl inévi1ablemcn1 deux 
discontinuilés dans la courbure 
de la paroi drolle. Il se créerali 
ainsi deux «creux» qui seraient 
non seulement lnesth.éliques, 
pour notre goOt, mais qui com­
pliqueraient en outre une cons­
truction déjà délicaic. La solu-
1ion que nous retenons consiste 
en la présence de cloisons dom 

les sections sont calculœs de 
fa90n à compenser exactement le 
comblement des « creux» 
(photo). Par ailleurs, ces cloi­
sons contribucn1 efficacement à 
la lutte contre les vibrations des 
parois. Cenc memc Idée es1 à 
l 'origine de l'exponeniialisa1ion 
de la portion de pavillon com­
prise entre les deux coudes d.ans 
l'élément A (fiaures 7 el 9). 

Répétons que la Jorme du 
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Fra 7 • Gorp d11 povillon. 

pavillon que nous avons choisie 
résuhe d'un compromis (hauteur 
sous le plafond 2,S m, largeur du 
mur , 2, 72 m). li ne faudrait pa.s 
hésiter, dans des circonstances 
plus favorables, à porter la sur­
face de bouche à plus de 3 m' et 
ceUe de la gorge à moins de 250 
an•, el de ne prder qu'un 
coude. On obtiendrait ainsi un 
pavlllon pratiquement infini 
dont le rendement effectif dq>a5· 

serail largement 25 'I'• (un coude 
exponentiel devrait allénuer 
beaucoup moins le rayonnement 
qu'un coude rectangulaire, c'est 
in1uitif 1), $&OS oubUer des possi­
bilités encore plus nombreuses 
quant à la forme du pavillon. 

m . Coucnu:tlon 
du pavillon 

Maintenant, nous sommes 

prets à passer aux choses mal~ 
rielles. 

n y a lieu de prendre en une 
fois, 6 grands panneaux de con­
treplaqué 10 mm, pris dans un 
mbne lot ; leur q,aisseur sera 
ainsi identique. Pour les surfaces 
courbes, du S mm conviendra, à 
condition de pouvoir disposer de 
serre-joinu de 8J'&ndes dimen­
sions (J ,80 m environ) ; sinon, 
du 3 mm. Un rabot • 
dégauchisseur électrique sera 
presque indispensable car la plu­
part des assembla,ges se ferom de 
bltis. De 1·ou1cs façons la paroi 
courbe de 1'6.ément B nous don­
nera l'occasion d'exercer nos 
taJenu manuels. En effet, la pré• 
paration des tranches courbes 
sur lesquelles sera coUé le contre• 
plaqué de S mmse fera obligatoi­
rement A la ripe. Leur aligne­
ment mutuel sera vttiflé à la 
r~le .. Réflexion faite, le terme 
"obligatoire» ci-dessus utilisé, a 
peut..atre été avancé prématuré• 
ment. Il ne s'appliquera certaine­
ment pas aux amateurs de surfa­
ces planes . .. Dans cc cas. on pro­
cMcra comme pour l'autre paroi 
latérale. La perte de qualité qui 
en résultera sera nésligeablc en 
ragard de la simplification d'exê­
cution . Mals alors que devien­
drail le privllqe de bricoleurs de 
pouvoir s 'offrir des luxes que des 
i.ndustricls meme puissants, ne 
peuvent se permettre 7 

Deux litres de colle à bols , 
cront à prévoir. Pour renforœr 
le contrc-plaqu! trop tendre, on 
encollera généreusement les par­
ties à assembler et on laissera à la 
colle le temps (10 minutes envi• 
ron) de bien pénétrer le bois . 

La forme des pi=s sera traçéo 
directement sur le contrc.plaq~t. 
Naturellement, on s'arrangera 
pour qu'il y ait le moins de chu­
tes possibles, chutes qui servi­
ront d'ailleurs à fabriquerc des 
tasseaux d'armature des doubles 
paroiB. Sur les grandes piœes, on 
placera des tasseaux supplémen­
taires, de prHérencc aux endroits 
où prendront appui les cloisons, 
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afin d'empêcher le sable de les 
dYormer plu.s tard . 

L'emboîture des i!lémeots se 
fera gr4ce aux rainures (en bas) 
d languettes (en haut) que l'on 
obtiendra en déplaçant de I cm 
mtains tasseaux. li ne sera pas 
indispensable de prévoir rainures 
et langueues dans les parols laté,­
ralcs. Une ou deux ouvertures 
c!ans les mmches supérieures des 
doubles parois (7,8 cm de long) 
p,!nncnront de les sabler. Cha­
cune de ces 11arols doubles sera 
préparée à l'avance, à l'excep­
tion de celles qui seront fronnles 
dans les éléments C et D. En 
effCI, la pr~cc des cloisons 
rléccssitcra pcut~u-e des ajusta• 
ges par incurvation de ces pièces, 
œ qui sera malaisé avec des 
parois doubles rigides. On 
assemblera donc d'abord les 
parois intérieures munies des 
wscaux-umatun:s. 

Les 6lémenu A , B , C, D, 

seront construits dans cet ordre. 
Un i!16mcnt sera assemblé direc­
tement sur cclul qul vient d'eu-c 
terminé. De ccilc raçon, l'emboî­
ture sera parfaite, de plus les tra· 
vaux en seront racllités. 

Les éli!mcnu C et D seront 
rbl.nls par vissage des rainufCS• 
langucues (figure 9) et de la cloi­
son centrale. 

Dans les cas di!licats, on don­
nera aux dimensions quelques 
millimètres supplémentaires que 
l'on p0urra toujours supprimer 
le cas échéant en rognant ou en 
calculant en C011$équcnce la sec­
tion des cloisons concernées. De 
cette raçon, il sera radie de ren­
dre l'erreur relalivc des dimen­
sions inrérieures à l()sl•. En 
tcnan1 compt.e des approxima­
tion théoriques, on pourra es1i­
mcr l'approximation par rapp0n 
à un pavillon idi!al à Il}> prés. 
Dans ccilc approximation, la 
plus grande pari des erreurs sera 

duc à l 'iocllnwon du pavillon 
vers la droite. Cette lncllnalso.n 
rendra les cloisons 1raph0Tdales. 
La diminution de la largeur de la 
paroi latérale droite nécessitera 
l'apport d'un ajout d'une dou­
zaine de centlm~es (fig. 8) vers 
la droite dû pavillon permettra 
de respecter la valeur exacte des 
sections exponentielles. Pour cet 
ajoul, le plus simple sera de le 
mesurer apr~ posiilonncmen1 
des pièces. 

Les coudes scron1 construits 
par approximations successive­
ment (figures 7 et 9). La cour­
bure d'un coude sera tracée par 
avance sur les parois verticales, 
avant tout assemblage. L 'étan­
ch8té des joints sera usuréc par 
un mastic à base de caoutchouc 
synthétique. 

IV • Résultai d'écoules 

Le volume de la salle de séjour 
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Fit 9 • Dlrllil de l'1 con:11r11ctlon. 

(correctement amortie) approche 
les 120 m'. Chacun ~ 2 satclU­
lcs e.,t un bafOe plan équipé de 
1rois cellules Orthophase. La fr.é­
q_ucnce de coupure des balDes 
(200 Bt environ) cst aussi celle 
du filtre électronique de cons­
truction personnelle. ~ parob 
sablées C1 des tpaisseurs de 
paroi, 1r.~ imporr:antcs. (jusqu' à 
8 cm d'agglomi!ré) expliquent 
leur poids (28 kg). Ceci est pri­
mordial lonque l'on ttcllcrchc 
une restitution sonore dq,ourvuc 
de coloration. 

Chaque groupe d'Orthophasc 
cs1 alimenlé par un ampli de 
SO W consLTUÎI d'après un 
schéma du CODSt:r'Ullleut. 

Le pavillon CSI ~uipé pour k 
momcn1 d'un vieux Warfedale 
31 cm qui a connu un passé pour 
le moins 1ourmcn1é : on lui a Oté 
son tweeter coaxial el remplact 
sa suspension mousse lomb6e en 
poussi~rc au bout de 12 ans de 
service par une su.spcnsion du 31 
cm Cabasse. Il a roulé sa bosse 
d'une enccime à l 'auire, et à cha­
que fois. a ramassé tournevis, 
clous, pinces diverses, si bien que 
nous ne jurons pas que son 
aiman1 a gardê son ardeur 
d 'aruan. Bref, tout ceci pour dire 
que le mariage parillon haut• 
parleur e.11 loin d'ftrc harmo­
nieux. Une voie du Quad 303 .se 
charge de réveiller le vieux War­
(edalc. Avec une impédance 
nominale de 16 0, il ne doit pas 
recevoir plus de 30 W dans le 
meilleur des cas . 

Avant toutes estimations de' 
rendcmcn1, notons que le gain de 
chaque voie du filtre a èté aj~é 
à la tension nominale de chaque 
ampli . Le polentiomètre des gra. 
vcs n'a élé étalonné qu'aprêl 
plus de neuf mois d'écoute. pour 
les besoins de cel articlt. 

Lt gain des médium-aig1i étant 
au maximum, le rapport ~gal l 
deux des résistances du potentio­
mètres pve implique un écar1 de 
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Ll,ftn du travaux approcht, Dkoupag• du m11rlsh!r pour lt p/ocogt 
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Fla /0 • Fi.wtfon du haut-parfelff. 
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' ' ' 1 

scrudbilité de 6 dB en raveur du 
pavillon. A ces 6 dB Il rau1 ajou­
ter 2 dB pour l '6:art de pui&sancc 
des amplis et 6 dB pour l'éloigne­
ment double du pavillon. Soit au 
total 14 dB. Le gain de 20 dB 
~oqué au tout début de l'anicle 
sera donc assuré en remplaçant 
de Waâednle par le Siarc 31 cm 
SPCT et le Quad 303 par un 
ampli de 120 W sur 12 ohms. 

En termes concrets, el sous ces 
demléres hypothëses, un tel 
poleotiel d'éoerg-ie sonore 
requerrait .1()() x 6 "' 600 cellules 
Orthophase alimentées par 
100 x SO = S kw ilectriques I Et 
pourtant, la scnslbnitédes ortho­
phase est loln d'être faible. 

Mois que vaut ceue débauche 
sonore 1 

Disons simplement que lors­
que l'extréme-grnvc est présent 
(cc qui n'est pas si frèquent 1) il 
déferle sur vous par vagues de 
pression , Blies contribuent gran­
dement au rœilmle sonore. 

Ces derniers jours, une ccr­
roinc grève à l'ORTF a eu! à 
l'origine d'une reltouvaille auui 
hcureu5C qu'inanendue. BIie a 
amené sur le plateau un vieux 
disque oublié dans un coin de la 
discothèque depuis des o.no~. 
C'est un disque d'a:uvres orches­
trales de Oerthwin (RCA 
440,514 S). lncroyablè, la quan­
tité d'exlrémt-grave contenue 
dan.! ses silloru. Et encore plus 
incroyable qu'il nou.s a semblé 
l'entendre 1>0ur la I" fois. 

La conclusion de 1ou1 ceci, 
c'cst que, par conue-œup, les 
rabotages de dynamique dispensés 
si généreusement par !'ORTF 
deviennent franchement éner• 
vants. Mais que 0ela ne vous 
décourage pas, mélomanes bri· 
<XJlcurs l Volt$ qui therchC1 à 
~trouver à domicile œ que vous 
reueniez au concert lorsque les 
contrèbassistes tircnt de toutes 
leurs forces sur Jeurs archets. 
mettez•vou, au travail, vous ne 
5erez pas d~. 
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